
Ce dispensaire aurait 't' beaucoup plus aehialand', si
situé dans un quartier plus populeux.

L'an dernier, -comme vient (le vous le dire notre Prè sjde1ý
MH. le Dr. Blaclvadaçer, et. quielques confrèrcs, -déceidèrent d. fbuder
la "Montreal -Milk Leagrue." La ville esit venue à notre aide, et
(lès le débm1t, nous avons put ouvrir trois dispensaires de distribU.
tion: le premier en haut de la rue St. Denis, le seonid ruie &e.
Catherinle, liarfiO Est, met le dernier rue CAntre. Au )Vbt, lie
efîmes 20 bébés sours nos soins, et daens l'espace. de que!..îs su~ai.
1ies, ce nombre passa àC 50, que nous avons conserv' ii>us li quen e
tombre. Si nos moyens nous 1>aaint pris, nous, autrionis lugt
nIenlté le. nombre ýde nOs petiits abonnéS d'u1ne fýaçon1 S1urpreNan1«lt
mais nous avons fait -tout juistie ce que nous Pouvions faire a1vec le

péxm d'argent placé Il notre dsoiin
Les résultats oi)t.enus ont été 'excellenrts, (t. nouns i jinerions i

entreprendre. beaueouip plus niaintenanit.
La ville mns accorde une sonun>e plus: forte, nous avons ine

inustriunentation que nious, n'emirons pas à acieter, dt. si iioiîs ole
nons lo conicouirs des médecins et du1 puiblic, nous S01innies. certaîiu
de faire pour Motéa e qui a -été accomipli à RfoeIhest4&r, Tary-
to-wn et 'à Buiffaof es-dr, que nouts réditirons la mo '1ali i
fant-ile ýde 30 40 -p. e.

D'aprs -nos eaiculs, il faudrait 18 à 20 disîpensaýires polr
notre -ville. De ceýtîbe manière -seui1-uieit, nous atteindrions toutes
le ales es ndîigenîtesq, et nous sauiverions dle la, mlort unie M11
tude 'de petite cnifamts qui ne flemaiîdent qu'à vivre.

Nous voulons que le publie sache que le bilt de la ~obri
Miîlk Ipagnic" nie eAmpr-end pas smulemenît la fondatdon (le d-ispons-
saiiies pour l'al imen tation lies, bôbte, mous allons phis loin, pulisqlle
nous voulons travatiller 4à améliorer les conditions du lait vendit àa
MNontréýa, eýt qui nouîs arrive de tonte part. Noeus voilons, ifl5*
truire -les fermiers, par rtous 'les moyens possibles, -et ie projet de
règemeiît dlont -vous 'a enit.-rceieq MN. -le Dr. Dagenais mi IR4 l

preuve. Nouts voulons, de plus, tra:vailler à l'inist-ruc(tion des
mères,, sur lhièeinfantilec et. sur lecs soins àdonner au laiît, par
des -conféreiices et des corres--poný1lances dans ûics journaux.' quoti-
diens-.
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